
29,923,9
264,21,3

0,30,0
5,47,4

115,3Amérique du Nord 
Amérique du Sud et 

Amérique centrale 
Europe 
UE-25 
Afrique 
Asie/Océanie

0,4

40,1
35,9
0,0

12,4

11,6
11,5
44,6

6,4

6,1
199,1

112,9
14,1

0,1

8,45,761,0
9,729,98,7

16,14,16,6
12,42,35,0
13,86,83,1
4,57,52.5
6,42,92,2
n.d.n.d.n.d.

38,9206,42,1
40,558,11,3

États-Unis
Royaume-Uni
France
Pays-Bas
Suisse
Japon
Allemagne
Hong Kong
Brésil
Luxembourg

V. Aperçu de la performance du Canada en matière d investissement

les États-Unis étaient des pays européens (Royaume- 
Uni, France, Pays-Bas et Suisse), l’investissement 
direct en provenance du R. U. augmentant de 
30 p. 100, principalement en raison d’acquisitions au 
Canada. Laugmentation de VIED provenant du Brésil 
est aussi digne de mention : celui-ci a plus que triplé, 
à 9,4 milliards de dollars, les acquisitions étant ici 
aussi la principale raison de la hausse. Parmi les dix 
principaux pays investisseurs au Canada, le Brésil 
est aussi celui qui a enregistré le taux de croissance 
annuel moyen le plus élevé au cours des cinq 
dernières années (2002-2006), soit 86,7 p. 100;
TIED brésilien au Canada s’est multiplié par douze, 
passant de 774 millions de dollars à 9,4 milliards 
de dollars sur la période.

À la fin de 2006, on retrouvait globalement 55 p. 100 
de l’IED au Canada dans les industries de biens, un 
léger recul par rapport au niveau de 59 p. 100 enre­
gistré en 2000. Le secteur de l’énergie et des minéraux 
métalliques a continué de progresser, sa part des

partie, cette augmentation est imputable à des varia­
tions de valeur, par exemple dans les taux de change. 
Le Canada enregistrait un solde positif net d’inves­
tissement direct avec la plupart de ses partenaires, 
y compris les pays des Caraïbes et le Royaume-Uni. 
Cependant, il avait un solde négatif net avec de 
nombreux pays importants, dont les États-Unis 
(-50,5 milliards de dollars), la France, les Pays-Bas, 
la Suisse et le Japon.

L’investissement étranger direct 
au Canada
Le stock d’IED au Canada continue d’être largement 
dominé par les États-Unis, qui étaient à l’origine de 
273,7 milliards de dollars en 2006, soit 61,0 p. 100 
du total. Cela représente une hausse de 14,7 milliards 
de dollars sur l’année précédente, bien que le pour­
centage détenu par ce pays soit légèrement en baisse 
par rapport au niveau de 64,1 p. 100 enregistré en 
2005. Les quatre plus importants investisseurs après

Tableau 5-2
Investissement étranger direct au Canada par région et pour les dix principales sources 
(en milliards de $CAN)

Variation
en % Croissance3PartPart

en 1995 en 2006 2006/2005 1995-200620061995 2005Région
10,1 9,3100,0100,0448,9Monde 407,6168,2

Données : Statistique Canada, stocks.
La croissance correspond au taux de croissance annuel moyen composé sur la période indiquée.a
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9,310,1100,0100,0Monde 448,9168,2 407,6
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